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la vie quelque peu triste dune jeune fille un jour adolescente

Il est toujours étrange de parler au nom d'une personne, qui finalement a été ou est Vous. 
 
 Je crois que le mal qui ronge le jeune de nos jours ne provient pas nécessairement de son enfance ou
éducation mais de la personnalité qui lui est propre. Beaucoup de gens abordent quelque peu à la légère les
problèmes indéniables de l'anorexie, boulimie ou scarification qui forgent notre belle jeunesse dorée. Ce
dérèglement existe réelement mais les personnes confrontées à ce genre de douleur ont tendance à se
renfermer, à avoir honte d'eux-mêmes, voire à avoir l'orgueil de ce mal qui les ronge... Alors que faut-il faire ?
Comment réagir ? Comment sen sortir ? 
 
 
 Certains vous répondront qu il y a un Dieu qui vous aidera mais lorsque l'on n'y croit pas ? D'autres
répondront qu'une force de caractère avérée pourra vous aider à vous en sortir... J'en doute... 
 
 Lorsque l'on a mal et que cette douleur dévore tout en nous, ronge jusqu à nos os anémiés, plus grand chose
ne nous porte secours... Mais il faudrait trouver une vraie solution, quelque chose qui puisse nous pousser à
remonter la pente,... 
 
 La solution est elle mesurable à ces romans à l'eau de rose où, quand l'amour jaillit, le bonheur avec lui parait
? 
 Pour celui qui a connu une vraie souffrance et dont les épines ne se retournent même plus contre les autres
mais uniquement contre lui même, ces rêves et utopies n'ont plus lieu d'être, alors en dernier lieu, il espère et
voyage dans l'univers d'internet... 
 
 Comment rendre plus d'espoir à quelqu'un en lui insufflant la soif de réagir, d'écrire sur son propre sort tout en
sachant qu'il sera lu, approuvé, écouté et qu'en plus on lui répondra... ? 
 
 
 Bien souvent, nous n'oserons jamais aller voir une personne compétente (médecins ou même quelqu'un de
notre entourage) par peur, timidité, manque d'argent ou douleur trop profonde, dans ce cas seuls l'écoute,
l'entraide et le dialogue pourront sauver ces âmes qui se croient damnées... 
 
 Si quelqu'un souhaite en discuter... Car en effet le dialogue reste une porte grande ouverte lorsqu'il n'y a plus
rien qui ne puisse vous séduire, lorsque les sourires ne sont plus là que pour satisfaire le reflet de vous-même
dans le regard des amis, lorsque finalement la vie n'a plus vraiment de raison d'être... 
 Il y a toujours un inconnu prêt à écouter votre histoire et à vous tendre une main secourable qui, loin d' être
remplie de pitié, vous aidera juste à comparer et finalement accepter une vie qui n'a pas demandé à être là mais
qui, une fois présente, est trop grande pour la laisser s'enfuir...
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